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LA CAUSE DE L'EXPLOSION DU 
"■AINE” EST ENFIN CONNUE 


foi ta Hû C111 ta domine quelquefois ehes eux, il y & 

lCtllv vil? ijllltv» U eu d’espérer qu’avant de faire 

l’acte irréparable, avant de franchir 

-- le Rubicon, ils se rendront oompte, 

, . , qu’ils ont beaucoup à perdre et pas 

Parce que l’évidence de l’investi- neux, vindicatif et ennemi des Pénitencier de leur partie du pa\ s. gj^^j'çko^ a gagner dans cette 
galion démontre trop clairement sa Canadiens- Français. car cette institution tenue comme avenWre , qu’infailliblement c’est 

luûne de tout ce uui est catholique Parce que quoiqu’il n’y ait rien elle l’est aujourd’hui, est une vraie leur marine marchande q«i aura à 
,t rarauüeo-françL ^ 4- 1™ -«• t-«« <1» rapport du di***. eu l'importe quel pky. Mf*** le. «M --,* 

—r=Tï=5L o iïss :»=fflrïrr*a 


commissaire contre Garde Manseau, civilisé. Tout, autoor du Péniten- pfit peu probab lê 

lrvine à son dernier voyage 4 1 Est, cier démontre un état de chose ré- ... iaMnt , net tre la main sur 


vaisseau da guerre Américain Canada, ^ Wter, feusseeet rep,éheusiblea Aujour- cultivée, e n* produit que ct J trouver0 nt quelque 

- un Canadien fronçai* et catholique. d hm ,ném< û oubl,e J"*!" à ** de ‘ m,note > 1 » we l année derniè ™ | manière honorable pour sortît de ce 

tr pi AN CONCERTE A LA HAVANE „ , voire, et remua ciel et terre pour Regardes la maison d’Irvine maaV ais pas.à moins qu’il 

LE PL A N CONCERTE A LA BAvANB ^ que ! d que k** Maaseau ait alore que l'enquête M faisait. „ e faille leur appliquer le vers de 

- ; a été corroborée par 1 ajjidmnt d un ^ que son honêteté, sa ftU printemps dernier : le gazon, Virgile : 

Pas de preuve «ne l'Espagne eon- *U*e témoin auriculaire franchise, et sa eapacité. dont il a n ' ëtait point coupé, les orW> " M™ rend »ve»gles, ceux 

naissait offlctoltoment le oomplot garce que cet homme lrvine. qu. mainUw foi8 fej t preu ve, lui mé- étaient très mal taillés, et le t«ut : , dont ü ft résolu la *****' 

- se prétend aujourd’hui l’ami de Sir ritent paraissait dans un état délabré et] _- 

Ces titres résument des dousoi- Wilfrid Lanner, ordonnait aux der- p aroe que „ l rv ine n’est pas pitoyable ; une résidence qui a coû-i » 


LE PLAN CONCERTE A LA HAVANI 


naissait offleleltoment le oomplot 


résolu 


porte.' 


se prétend aujourd'hui 


ritent. 


nés de œpeenea aaurwswe aajo««- —m» «wwvw démis, et justice rendue immédiate- té au pays $29,000.00 et qui s'en ; T _ T\ A „I 

d’hui de Washington à U prease 1» officiers disponibles, sous ses menl ^ futur «codifiât libéral va en ruines ! I û K û fl 111 |T| 

“cStak *. rapport orJral 'l* ‘ l ° r ,< ’“ ,r P»” ^ d. SJkirk. «Ira Wooup k corn- lt n y « auOT , e bktisw publique LD 11 VJ pllU 111 VJ 111 

de* commissaires nommés pour faire J battre aux prochaines élection*. aujourd’hui, en Canada, qui dé-, ^ 

enquête sur l'explosion. Parce que l'iimtructeur charpon- Pan» que lrvine démis, justice muDt ^ aufcant de négligence cou-j 

S’il ent été établi que Je couver- tier Lusignan a donné un témoi- est rendue et cela ne peut se faire pia ble ; les chemins, de la station au \f*|| I W I MÛ 

ne^trepa^lconnm^tleoom- frmnc ^ honnltei proU vant trop tfc, lorsque toute une dm- Pénitencier, durant la saison des ' UvlUlUll Us 

wtfveqtMkfluerraT clairement qu’Irvine est pereon- scription en fait la demande d'une p i uie9 ^t impassables, ainsi que’ _ 

Comme il est établi qu’il n’en a vilement responsable pour de* manière unanime.et déterminée. tous les chemin* qui conduisent aux _____ pmc MrD T Axrrp h 

pas eu connaiHsance, le gouverne- milliers de dollars de pertes au Pour démontrer l’idée des libé terrains de l'institution. La rééi- W 2 ' 11 *' ruiû LANbL-n, 

ment américain se contentera peut- Gonvernement 11 raux ahgiais, sur quelques unes de dence du Préfet lrvine, est abàn- 1 VIN SERA SATISFAIT. 

êtl re. d « demander a f " e J nd o em "‘ r ^ , a Parce qu’il a fait démettre cel ces qnestions, nops citons une par- donnée, ses chàAsis sont brisés, ses 1 ., , ~ 

«*.«•« - >* y Lum ^ „ U**n*i 3 *J *«3 S»*- W cltorM M „ tdémolio , et erat p„ 


VIN SERA SATISFAIT. 


Il n’y a pas de doute qu’il existe 
un entente entre le gouvernement 


MUUIICi . *1 • IJ O lt* i r i 1 . > | -« ; «U tu WIIW. tubiu 10 guuYClUClJlUUU 

C’est l’impression dans les hautes nier après 1 avoir «uspendu durant oeuexrk Jounuu, en date du il apectacle vraiment pénible pour fédéral, le gouvernement provin- 

sphères politiques à Washington trois mois. Et pourquoi cet ou- mare courant les visiteurs, que l’aspect actuel de cial et Mgr Lange vin pour un 

que la guerre est maintenant inévi- Uage ? Encore à cause de l’évi- “ Nous désirons demander au | a célèbre Galerie ou Verandah, ^lement de la question scolaire, 

table. dence franche, et claire que ce ser- ministre de la justice pourquoi il de Chamberlain, lrvine & Cie. t’ertains livres de classes devant 

-—-- vitear fidè,e a dû donner durant exUte un Inspecteur de Péniten- , Pour plu8 de preuv.JS voyez le 1 iq^e8"fr^ise^onrété'^oumi*'et 

l’investigation qui a eu lieu au cier, ce monsieur n a pas été vu ici témoignage de l’architecte Wheeler, pratiquement acceptés. H paral- 

IHIgM nnillir Pénitencier. depuis près de deux ans et demi, devant la commission. Tout ce té- trait que le projet est de permettre 

Ur U 11 N SU L Paree M 116 dans tout ce rapport, Lorsque ce vieux soldat Lusignan mo ignage est un réquisitoire des HUX écoles catholiques d’être con- 

' linr D 11 11 II L U n’y a pas eu une seule charge, fut suspendu an mois d’octobre der- plus sérieux contre ce préfet cruel duites d ’ R l ir08 ,e ystème des an- 

contre M. Lusignan, donc sa démis- nier, quelque temps après que les et coupable, et qui justifie tout ce dSioratioq" Jue les^Tuterités 

IIIOTAinr siou est une vengeance personnelle prisonniers Jaycect Chapman ten- qae contient cet article. catholique* voudront adopter. Dans 

UIV I IIIU L d’Irrine. tèrent de * évader, on donna pour Nous ne pouvons voir cornniept certaines écoles catholiques fran- 

||J | UlIlLl Parce que Garde Manseau, un raison que Lusignan s’était permL ce Préfet lrvine peut être toléré Ç R |*« l’enseignement de l’anglaisa 

. anadien français et catholique, de dire qu’il avait vu Garde Salmon quarante-huit heures de plus dans f, té interroni P[ I P ar ^ dre de 
témoignait que la discipline du jeter son fusil par terre Durant cette situation, qu'il déshonore l^de"^ du gouvtreleni 
Les Yankees n’ont décidément Pénitencier n’était pas maintenue 1 investigation, il ny eut rien de déjà depuis trop longtemps. sont appelées, sous le nouveau 

pas volé leur réputation d'origi- par le Préfet lrvine lui-même. prouvé contre lui, si ce n’est que M. Manseau a été fortement re- régime, écoles Laurier ; non pas 
naux.de gens avec lesquels il faut que Garde Manseau qui lrvine l’avait envoyé à Somerset, commandé à la position de Député- éc0 ^ e8 publiques 

s’attendre à tout: ils viennent de ^ coaa idéré par tous, comme un comté de Lisgar, voter pour leçon- Préfet, par tous les membre* libé- ,. 0n d . ,fc _ < ï ue , Mpr > Lange vin est 

=.-.£5;*^ *• - ab “°“ *• p'“ mu,de 11 Prov, ” ce de ïisttîc 

r ’ • n» nui on Allfra- «nTAg I AVfilT RIlSflAlW 11 IrvirïP 1111 nni »/v.«n -»__A .i ° 


nreuve et des plus divertissantea ues *-" — mu* uc m irovmce ae ixuldixom 

^Depuis plusieurs semaines, un compétents, et qui possède en outre après l’avoir suspendu, lrvine lui qui tous sont anglais, c’est un acte 

vent de guerre souffle en cyclone une éducation qui lui permet de rapportait que rinspecteur Stewart de générosité de leur part que nous 

sur les Etats-Unis; il n’est plus remplir n’importe quelle position venait faire un rajJjmrt sur son cas, saurons reconnaître,car il faut bien 


point sur 


mpor- 


sortes de là Grande République. par Garde Manseau, qui est un croire que cet inspecteur est mort, tante dans cette institution qui 
Le poing fièrement campéeur la j )ora iL e aux vues larges et libérales, gj ce n’était que le Rapport de pourtant existe dans notre province 
hanche,.lonath^bramthtsamhche- a <*té corroborée, en tout, par feu le l’Auditeur Général fait voir qu’il depuis grand nombre d’années. 

F Espagne H^ut un vulgaire dé P uU * Fitz8imons - 80,18 8erment retire régulièrement Enfin. qu’Irvine disparaisse au 

poulet ’ “ Parce que In-ine a agi, dans Les libéraux anglais de Rockwood plus vite et alors tmiB les libéraux, 

Tout à coup lf nouvelle arrive k l'affaire Lusignan d’une manière seraient très heureux, si le Gouver- français comme anglais, se déclare- 


New York que la flotte de torpil- . démontre go n caractère rancu- nement voulait faire disparaître le ront satisfaite 

leurs espagnole, se dirige sur rorto | 

Rico, et l’on assiste alore à un coup — ■ ■ ■ 

de théâtre étrange, désopilant I 


ATTENTION LES 
SENATEURS. 

IL FAUT ÊTRE QUALIFIÉ 
POUR SIÉGER À LA 
CHAMBRE-HAUTE. 

Il faut $4,000 de propriétés. 

On prépare toute une révolution 
au Sénat On dit qu’une demande 


peut-être) capable “Canaille, fainéant, empaillé..., vez-vous pas'qu’il y a encore de ne se font point illusion sur’la va- On conE'tr°! 

U nîènacA anv An» Îa itnia tn munrror IP Tl P'/ otp ivkîlri mAinûnfa rv.n t* a..m« I 1 i * • ... 11 LUIllIMlL CI 



sénateur soit sujet anglais 


d’échapper par la vitesse aux tor je vais te manger le nez, 
pilleurs espagnole" .etc..” crie le 


s où il est sénateur. 
>i* des plus violente 


“. ptc -, 1 »m moments pour ceux qui aiment leur de Leur puissance militaire et adver^ni"’!!, , ea P " 8 v, °l 

1. plus enra- k ,ira, et . „ 0US d..oo»?tre »«. koramo le bo/æTkn ZÏÏT# 










